
A-raok ma vefe an 
ti-bara « Le Moulin 
de Coataudon » e 

kroashent ar gouleier 
e Tourbihan e oa un 
ostaleri, stal-vutun, 
kazetennoù ha bil-
hard betek 2002, 

darempredet stank 
ha dalc’het gant ar 
familh Toulleg. Cho-
met e oa an asagn 

« Cabane » warni eus 
ar mare goude ar 

brezel p’he doa ranket 
bezañ implijet evel ur 
varakenn. Displeget 
e vo ar perag deomp 
gant Michel Boucher.

P
arfois on fait des 
découvertes inté-
ressantes et elles 
servent, comme ici, 
à ressusciter un lieu 

quasiment disparu de la mé-
moire collective. En effet, Mi-
chel et Marie-Pierre Toullec 
qui, à la suite de leurs parents, 
ont tenu ce bar possèdent 
trois magnifiques tableaux 
représentant la « cabane en 
bois » que les parents de Mi-
chel avaient construite avec 
les moyens du bord après la 
destruction de leur commerce 
lors des combats de la Libéra-
tion de l'été 1944 ! 

UN CONFORT SPARTIATE 
C'est dans cette baraque qui 
a été couchée sur la toile par 
un artiste peintre de Douar-
nenez que Michel Toullec et 
sa femme Léontine ont exer-
cé leur activité commerciale 
(buvette, alimentation et 
charcuterie) de 1945 à 1952 
jusqu'à la reconstruction 
d'un nouveau commerce au-
quel ils ont choisi de donner 
l'appellation « La Cabane »  ! 
À Guipavas, beaucoup de si-
nistrés ont connu la vie en 
baraque pendant la période 
de la reconstruction. Paul Mo-
rizur, 92 ans qui habite tou-
jours à Kerdanné (secteur de 
Tourbian) où la plupart des 
fermes avaient elles aussi 
souffert des bombardements, 
est l'un des derniers témoins 
à pouvoir dire qu'il est allé 
dans cette cabane boire un 
verre avec ses copains. « Les 

plus grands devaient baisser la 
tête pour franchir la porte d'en-
trée qui n'était pas haute. Quand 
on marchait dans la baraque, 
le plancher flottait sous nos 
pieds. » Point de gâteaux apé-
ritifs au bar mais du boudin 
chaud que Michel Toullec, ex-
cellent charcutier, proposait 
aux clients ! 

CHAPEAU L'ARTISTE 
Comment Gaston Pottier 
(1885-1980) "chantre de la 
baie de Douarnenez" a-t-il été 
amené à peindre la Cabane ? 
Est-ce à l'occasion d'un pas-

sage à la buvette de Michel et 
Léontine Toullec pour prendre 
un verre ou peut- être lors d'un 
voyage en car Scouer qui des-
cendait ou embarquait les 
passagers à l'arrêt de la Ca-
bane ? Mystère ! 
En 2010, 74 œuvres de Gaston 
Pottier ont été exposées à 
Douarnenez pour rendre 
hommage à ce peintre talen-
tueux qui avait fréquenté la 
prestigieuse académie Julian 
comme Paul Serusier, Mau-
rice Denis etc. 

À la place de la boulangerie « le Moulin de Coataudon » 
au carrefour des feux de Tourbian, il y avait jusqu'en 2002, 
un bar-tabac-presse-billard tenu par la famille Toullec. 
Il avait gardé son enseigne « La Cabane » depuis l'époque 
d'après-guerre où il avait dû fonctionner en baraque. 
Michel Boucher nous dit pourquoi.

GUIPAVAS OUEST : TOURBIAN 

LA CABANE

L'un des trois tableaux représentant
La Cabane peint par l'artiste Gaston Pottier.

L'intérieur de La Cabane, peint par Gaston Pottier
Le troisième tableau représente le zinc du bar.
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L'ARTISTE PARISIEN 

GASTON POTTIER SE MARIE 
AVEC LA DOUARNENISTE 

MARIE LE GALL 
RENCONTRÉE LORS D'UN 

VOYAGE EN BRETAGNE 

Michel Boucher (AGIP)
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